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D ans le golf comme dans la vie, 
la chance joue souvent un rôle 
décisif, sous une forme ou une 
autre. Qui n’a jamais vécu la si-

tuation suivante, par exemple? Le coup 
de départ parfait qui termine malheureu-
sement sa course dans un obstacle d’eau. 
C’est dans ces moments-là que l’on me-
sure toute l’importance de bien connaître 
les règles de golf. Elles nous aident non 
seulement à surmonter ce genre d’épreu-
ve, mais aussi à garder la tête froide et à 
nous concentrer sur le coup suivant. Dans 
notre rubrique «Sur le terrain avec...», 
nous avons cette fois-ci rendez-vous avec 
le grand manitou des règles de golf, Yves C. 
Ton-That (à partir de la page 8).

Mais la chance seule ne suffit pas pour 
réussir dans le golf. Un encadrement pro-
fessionnel des juniors pose les bases d’une 
carrière prometteuse. Les jeunes talents 
ont besoin de soutien pour développer 
leurs compétences et acquérir les outils 
nécessaires. Là encore, un soupçon de 
chance peut faire toute la différence, que 
ce soit grâce au bon encadrement au bon 
moment ou bien à un mentor qui croit en 
son élève. Pour en savoir plus, rendez-vous 
à la page 18 afin de découvrir le portrait du 
Golfclub Bern.

La chronique de Rüdiger Böhm en pages 
36 et 37 offre d’intéressantes perspectives. 
En s’appuyant sur le légendaire film de golf 
«La légende de Bagger Vance», il pose la 
question suivante: qu’est-ce qui procure 
le plus de plaisir? Remporter des tournois, 
réaliser des scores impressionnants, mais 
pas toujours dans le respect des règles?  
Ou bien avoir peut-être un peu moins de 
succès, mais pouvoir se regarder dans le 
miroir en ayant la conscience tranquille à 
la fin de la journée? 

Et enfin, nous aimerions vous présenter 
notre nouveau site Web: migrosgolf.ch. Lui 
n’a pas grand-chose à voir avec ce fameux 
soupçon de chance: c’est plutôt le fruit de 
nombreuses heures de travail acharné. 
Nous adorons son tout nouveau design, 
qui sera également disponible sur smart-
phone et tablette (pages 39/40). Nous 
espérons, cher·ère·s lecteur·rice·s, que 
notre nouvelle plateforme en ligne vous 
plaira! Si c’est le cas, nous aurons atteint 
notre objectif. Parfois, le plus grand des 
bonheurs, c’est quand travail acharné rime 
avec satisfaction.

Bien cordialement,

Susanne Marty 
Directrice Migros GolfCard & 
Sponsoring Migros Golf
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DU CHAMPION 6 TROUS  
À L’ALTBERG 9 TROUS

Le nouveau parcours 9 trous devrait offrir de 
multiples options de jeu à partir de l’automne 
2025. Niché entre les deux chaînes de collines 
Lägern et Altberg, il renforce le lien régio-
nal avec le Furttal. Les travaux vont bientôt 
commencer.
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À l’opposé, si quelqu’un ose, lors d’une 
partie de golf privée, attirer l’attention de 
ses coéquipiers sur une règle ou même 
sur une infraction supposée, on la·le con-
sidérera vite – bizarre, non? – comme un·e 
«je-sais-tout» perturbateur et mal intenti-
onné. Mais si on veut être honnête, ce ne 
sont pas tant celles et ceux qui connais-
sent les règles qui nous font peur. Ce sont 
les règles elles-mêmes. On n’en sait tout 
simplement pas assez sur le sujet. Nombre 
d’entre nous ne le connaissent qu’à moitié.

Yves Ton-That rit. Tout cela ne lui parle que 
trop bien et il a bien conscience de tous ces 
préjugés. «Les associations et les arbitres 
ont tendance à entretenir la complexité 
des règles. Au lieu de les rendre facilement 
accessibles, on fait en sorte qu’elles restent 
complexes, afin qu’il n’y ait que les experts 
qui aient leur mot à dire. Personnellement, 
la raison derrière tout cela me dépasse.»

Ce n’est pas sa façon de voir les choses. 
Bien au contraire. Depuis le milieu des an-
nées 90, Yves Ton-That s’est donné pour 
mission de nous enseigner, à nous qui 
jouons au golf, les règles et l’étiquette du 
jeu avec humour et légèreté. Une initiative 
qui a rencontré un franc succès. 

Ses livres ont été traduits dans plus de 
vingt langues et son ouvrage «Règles de 
golf, l’essentiel» est considéré comme 
l’un des livres de golf les plus populaires 
de tous les temps. Dans les pays germa-
nophones, rares sont les joueur·euse·s 
à ne jamais avoir entendu parler de lui. Il 
fait partie des quelques grands noms du 
monde du golf. Et à juste titre.

Nous nous rencontrons sur les marches 
du restaurant du Golf Parc Otelfingen. 
Tous deux avec notre portable à la main. 
Nous avons quelques minutes d’avance 
sur l’heure du rendez-vous, mais nous 
étions tous deux déterminés à ne pas 
arriver en retard. «En tournoi», me dis-je 
en moi-même, «une arrivée tardive au pre-
mier tee est sanctionnée par des coups de 
pénalité». Combien déjà? Et au bout de 
combien de temps? Hum, effectivement, 
je ne connais le sujet qu’à moitié.

Yves est à l’exact opposé de ce que mes 
propres préjugés me laissaient croire sur 
les responsables des règles. Il est spor-
tif, mince, plutôt bel homme et d’une 
jeunesse enviable. On a du mal à croire 
qu’il a dépassé la cinquantaine. «C’est sans 
doute dans mes gènes...», dit-il. Son père, 
comme son nom de famille le laisse suppo-
ser, est Vietnamien, sa mère, Allemande. 
Il est né en Suisse, où son père est venu 
«pour apprendre l’allemand», comme 
le raconte Yves en souriant. La famille 
déménage à plusieurs reprises durant la 
jeunesse d’Yves. Le père d’Yves fait partie 
du corps diplomatique. Yves et son frère 
vivent une enfance cosmopolite, fréquen-
tent des écoles maternelles en Afghanistan 
et font des séjours au Nigeria. Mais à partir 
d’un certain âge, les garçons n’ont plus 
envie de parcourir le monde avec leurs pa-
rents. «Le fait de devoir déménager sans 
cesse, de se faire de nouveaux amis, de re-

«C’était une sacrée 
époque», se souvient-il. «On 
a réellement dû apprendre à 

gérer notre budget.»

Il y a des jours comme ça. Des jours 
où le GPS t’annonce un intermina-
ble trajet de trois heures et demie 

et où tu finis par arriver tranquillement à 
destination une demi-heure plus tôt que 
prévu. Des jours où la météo annonce une 
température écrasante de 35 degrés et où 
souffle pourtant une douce brise rafraîchis-
sante. Des jours où un coup de départ parti 
vers la droite atterrit dans le semi-rough 
accueillant au lieu de disparaître dans 
l’herbe profonde, où une approche topée 
reste sur le green, où l’on est certes privé 
de putt pour le birdie, mais où il ne reste 
plus qu’un tap-in pour le par. Des jours où 
tout se passe bien, des jours où même le 
partenaire de jeu est le bon. Même s’il est 
très à cheval sur les règles. 

Sur  
le terrain 
avec...

YVES TON-THAT
Yves C. Ton-That est connu pour rendre les règles du golf accessibles  

avec humour et légèreté, apportant ainsi un vent de fraîcheur dans le monde du golf.  
Nous l'avons rencontré au Golf Parc Otelfingen.

Texte et photos  Mark Horyna

Son nom, c’est Yves C. (pour Cédric) Ton-
That et il est aux antipodes de l’image 
que l’on peut avoir de quelqu’un qui est à 
cheval sur les règles. Bien sûr, les préjugés 
sont des «jugements précédent l’expérien-
ce», mais il peut parfois y avoir une part de 
vérité en eux.

En général, les spécialistes des règles du 
golf ne jouissent pas d’une très bonne ré-
putation. Les arbitres officiels sont souvent 
perçus comme grincheux, sévères et peut-
être aussi un peu bizarres. C’est un préjugé 
qui tend à se confirmer quand on participe 
ou qu’on assiste de temps à autre à des 
tournois associatifs ou professionnels. 

Souvent arrogants et d’humeur maussade, 
ils semblent surgir de nulle part dans leur 
voiturette de golf quand leur présence est 
requise. Ils évaluent la situation et pronon-
cent leur sentence, plutôt opaque pour les 
non-initié·e·s, avec une autorité assumée. 
Parfois, leur décision s’accompagne d’un 
chiffre marmonné et d’un commentaire 
qui nous donne l’impression de ne pas 
avoir bien écouté à l’école. 24.1! C’est 
pourtant logique. Non? Tout·e penaud·e, 
la·le joueur·euse hoche généralement la 
tête, et l’arbitre repart, bien décidé à al-
ler impressionner un·e autre golfeur·euse 
avec l’étendue de son savoir. 

trouver des repères... cela n’a pas été facile 
pour nous.» Quand leurs parents sont mu-
tés à Bangkok, Yves, 15 ans, et son frère, 
de quatre ans son aîné, restent à Zurich 
avec un budget mensuel limité. «C’était 
une sacrée époque», se souvient-il. «On 
a réellement dû apprendre à gérer notre 
budget et souvent, il ne nous restait plus 
grand-chose à la fin du mois. On ne mou-
rait pas de faim quand même. On pouvait 
compter sur nos voisins, qui étaient plutôt 
sympas.»

C’est lors d’une visite à Bangkok qu’Yves, 
alors adolescent, fait ses premiers swings. 
À l’époque, dans la capitale thaïlandaise, 
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nouvelles·aux golfeur·euse·s à se fami-
liariser avec les règles complexes du jeu. 
Grâce à son travail et aux efforts des pros 
de Migros, les golfeur·euse·s de la Migros 
ont rapidement compté parmi les mieux 
formé·e·s de Suisse. Une bonne publici-
té pour la Migros, mais aussi pour Yves. 
Le jeu était en train de se démocratiser, 
ce qui a beaucoup aidé. En Autriche et en 
Allemagne également, le sport a connu un 
véritable essor. Le marché d’Yves ne ces-
sait de croître et ses produits se vendaient 
comme des petits pains. On se les achetait, 
on les offrait, on les gagnait en tournoi. 
Une bonne partie des golfeur·euse·s qui se 
sont mis·es au golf ces dernières décennies 
avaient toujours l’un de ces guides prati-
ques dans leur sac. Et c’est encore le cas 
aujourd’hui pour la plupart. 

Mais Yves ne se repose pas sur ses lauriers. 
Il produit et édite lui-même ses ouvrages 
et s’est adapté à la manière dont le public 
consomme les médias désormais. Il publie 
des vidéos sur les règles, ainsi que des 
récits de voyage. Car, même si son guide 
a été vendu à plus de 2,5 millions d’exem-
plaires au format livre et traduit dans de 
nombreuses langues, la transmission des 
connaissances dans le golf – comme par-
tout ailleurs – tend à se faire de plus en plus 
par voie numérique. Son grand classique 
est ainsi désormais disponible sous la for-

me d’une application très appréciée pour 
les appareils mobiles. Sa gamme de pro
duits numériques comprend des guides de 
golf, des télémètres assistés par GPS, des 
calculateurs de cartes de score, ainsi que 
«Swiss Caddie», une application spéciale-
ment conçue pour le marché suisse, qui 
fournit des informations complètes sur 
tous les terrains de golf du pays. Ce qui 
a commencé par une simple brochure à 
anneaux est devenu depuis une véritable 
entreprise de médias. 

Et Yves? Quand on lui demande quelle est 
la règle la plus importante du golf, il nous 
donne une réponse qui ne figure dans 
aucun de ses livres: être détendu et de 
bonne humeur. 

Après nous être serré la main au dernier 
trou sur un match nul et nous être donné 
rendez-vous pour une revanche, il compte 
mes clubs d’un air taquin. J’en ai quatorze. 
«Ça ne coûte rien d’essayer», glisse-t-il 
avec un sourire. 

La réponse à la question posée plus haut 
concernant les retards au premier tee: tou-
te personne arrivant jusqu’à 5 minutes en 
retard à son heure de départ dans un tour-
noi encourt deux coups de pénalité. Toute 
personne qui se présenterait encore plus 
tard s’exposerait à une disqualification.

«J’adore jouer en bord de 
mer. Et jouer avec un caddy 
est l’une des meilleures  
choses qui soient.» le golf est un sport extrêmement populaire 

dans les milieux aisés et auprès de nom-
breux expatriés. Ses parents y jouent aussi. 
Mais Yves n’est pas vraiment emballé. «Je 
n’ai pas accroché, tout simplement.» À 
l’époque, il préfère jouer au tennis, mais il 
n’a pas le physique pour rivaliser avec les 
meilleurs. 

Ce n’est que quelques années plus tard – 
pour des raisons dont il ne se souvient pas 
très bien – qu’il a un véritable déclic. «Mais 
c’était d’autant plus intense», raconte-t-il. 
L’étudiant qui, quelques semaines aupa-
ravant, se souciait du golf comme de sa 
première chemise, se met alors à passer 
chaque minute de son temps libre sur le 
parcours. Il s’entraîne sur le premier terrain 
de golf public de Suisse, à Bubikon. En peu 
de temps, le jeune homme se découvre un 
véritable talent, devient un joueur régulier, 
participe à des tournois en club, remporte 
des victoires et rejoint le championnat étu-
diant. C’est donc une passion qu’il se dé-
couvre le tard, mais avec une grande inten-
sité. Bien sûr, ce qui joue beaucoup aussi, 
c’est qu’à l’époque, en tant qu’étudiant, il a 
pas mal de temps libre. 

À Bubikon, la plupart des joueur·euse·s 
sont débutant·e·s et le fait est que beau-
coup ne se préoccupent pas des règles 
autant qu’il le faudrait. Yves, bien connu 
désormais des responsables du club, non 
seulement parce qu’il joue bien au golf, 
mais aussi parce qu’il est étudiant en droit, 
est un jour sollicité pour remédier au non-
respect des règles qui se généralise. C’est 
ainsi qu’on le charge de donner des cours 
sur les règles. «Et c’est comme ça que tout 
a commencé.»

Entre-temps, Yves et moi sommes arrivés 
sur le parcours. Otelfingen se montre sous 
ses meilleurs atours. En ce jour d’août, les 
trous plats, mais aussi exigeants et va-
riés, offrent un cadre idéal pour un petit 
match-play 9 trous. Les prévisions météo 
n’étaient pas tout à fait exactes: au lieu de 
la moiteur censée accompagner les 35 de-

grés annoncés, une légère brise souffle, 
apportant un peu de fraîcheur. Des gol-
feur·euse·s aux parapluies ouverts enva-
hissent les fairways. Il y a toujours autant 
de monde ici.

Notre match est équilibré. Bizarrement, 
mes coups de départ trouvent assez 
souvent l’herbe courte, ce qui n’est peut-
être pas sans rapport avec le fait que je 
laisse mon driver bien tranquillement à 
sa place, c’est-à-dire dans mon sac, et que 
j’opte généralement pour plus de fiabilité 
avec un bois 4. Un club dont beaucoup 
de golfeur·euse·s ne connaissent même 
pas l’existence. Après un coup de départ 
à peu près correct, mon coéquipier hoche 
la tête en signe d’approbation. «Bois 4? 
J’aime bien jouer avec aussi.» 

Ce club n’est pas notre seule préférence 
en commun. «J’adore jouer en bord de 
mer. Et jouer avec un caddy est l’une des 
meilleures choses qui soient.» Je ne peux 

pas lui donner tort, mais qui irait le con-
tredire? 

Il y a une chose que le jeune expert en règ-
les a comprise très tôt: ce ne sont pas né-
cessairement les règles compliquées qui 
font peur, c’est plutôt la façon dont elles 
sont présentées. Tous·tes les golfeur·eu-
se·s qui se sont essayé·e·s à lire les règles 
sous leur forme classique, non illustrée, 
voient très bien le problème. Le texte très 
complexe du recueil officiel, déjà peu 
compréhensible en version originale an-
glaise, peut effectivement donner des su-
eurs froides. Il n’est pas rare que sa lectu-
re provoque d’intenses réactions de rejet 
chez les personnes sans formation juridi-
que. On pourrait difficilement présenter 
un jeu de manière plus austère et moins 
ludique. Chose curieuse, personne n’a 
jamais véritablement tenté de revoir la 
présentation de cet ouvrage sacro-saint. 
Même Tom Watson, multiple vainqueur 
de tournois majeurs, dont les «Règles de 
golf illustrées» complétaient le texte de 
quelques photos personnelles à fort im-
pact publicitaire, n’a pas osé s’attaquer 

au cœur du problème. De nombreuses règ-
les étaient tout simplement impossibles 
à comprendre, et encore plus à appliquer 
facilement. 

«Je voulais que ça change.» Et Yves a 
réussi. «Mes premiers livres étaient des 
brochures A4 reliées par des anneaux, fa-
ciles à comprendre. Ils étaient destinés 
à présenter l’application des règles dans 
toute sa complexité, de la manière la plus 
compacte possible, avec des illustrations 
concrètes et un peu d’humour.» Comme 
on aurait pu s’y attendre dans le monde 
conservateur du golf, cela a rapidement 
suscité des réactions négatives de la part 
de certain·e·s détracteur·rice·s qui pen-
saient que cela nuirait à l’intégrité du jeu. 
«Mon approche consistant à enseigner les 
règles ‹sans se prendre au sérieux› n’a pas 
fait l’unanimité.» Mais à long terme, il s’est 
fait plus d’ami·e·s que d’ennemi·e·s. 

Et il n’a pas tardé à attirer l’attention de la 
Migros, qui avait fait du golf public l’une de 
ses priorités à peu près à la même époque. 
Là encore, l’establishment du golf voyait 
cela d’un mauvais œil. L’hypothèse selon 
laquelle le golf public contribuerait à la dé-
térioration des bonnes pratiques du golf a 
été souvent avancée. Les responsables de 
la coopérative ont tiré profit du ton léger 
des publications d’Yves pour aider leurs 

«J'ai fait mes  
premiers swings à  

l'adolescence lors d'un 
séjour à Bangkok».
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Né en 2000, Cédric Gugler, fils de deux athlètes 
de haut niveau, est passé pro en 2023 après une 

carrière amateur couronnée de succès.  
Le Bâlois a célébré en juillet sa troisième victoire 
sur le Pro Golf Tour avec un score incroyable  
de -26 (1 eagle, 26 birdies et 1 bogey) au Gradi 
Polish Open et a ainsi assuré sa carte pour le 
Challenge Tour de l’année prochaine. Il a par 

 la suite fait sensation devant son public avec une 
superbe 4e place à l’Omega European Masters  

de Crans-Montana. 
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Je ressens une véritable joie quand mon travail porte ses 
fruits. Quand je vois que je progresse dans ce que je fais.

On a beau pratiquer un sport individuel, on a toujours 
besoin d’une équipe. De gens pour nous guider, pour nous 
aider à garder les pieds sur terre et à prendre des décisions. 

Pour l’instant, ce sont mes parents. 

Une journée parfaite selon moi, c’est une journée sportive. 
Une partie de golf tranquille en famille. Peut-être une petite 
séance de tennis ensuite. Beaucoup de sport en tout cas.

En fait, je ne suis jamais parti en vacances sans mes clubs 
de golf et j’aimerais beaucoup aller aux Maldives. Cinq jours 

de détente au soleil.

J’ai toujours su que je ne pourrais jamais faire un travail  
de bureau. Si je n’étais pas devenu golfeur pro, j’aurais bien 

aimé être footballeur professionnel. 

«Keep it simple!» Quand je joue, je n’ai pas de rituel  
que je dois respecter absolument. Cela me donne la liberté  

de me concentrer entièrement sur mon jeu.

Quand j’étais ado, j’adorais déjà les terrains de golf  
en Floride. Mon parcours préféré là-bas, c’est celui de  

Tiburon à Naples. 

Quand on pratique un sport individuel, on est son propre 
patron. On peut gérer son temps. Cela donne beaucoup de 

liberté, c’est sûr, mais c’est aussi une contrainte.

La musique est un aspect essentiel de ma vie.  
Personnellement, je joue du piano et quand je m’entraîne, 

j’écoute toujours de la musique. Beaucoup de  
Chris Brown en ce moment.

 

Chez SWICA, nous mettons tout en œuvre pour redonner à votre santé la place qu’elle mérite. 
C’est pourquoi nous encourageons votre adhésion à la Migros GolfCard et vous offrons  
également jusqu’à 20 %* de remise sur les primes d’une sélection d’assurances complémentaires.

LÀ POUR VOUS.
Téléphone 0800 80 90 80 ou *en savoir plus: swica.ch/golfparc

PARTICIPATION  
GÉNÉREUSE AUX  
COÛTS DE VOTRE  
MIGROS GOLFCARD.



14 15

SAVAIS-TU…

Il y a des règles pour beaucoup de choses dans la vie. Pour les 
bonnes manières à table, par exemple. Ou pour les tenues vesti
mentaires au travail. Pour les sports et les jeux, bien évidemment. 
Les règles du jeu garantissent les principes fondamentaux de 
l’équité: justice, égalité des chances et intégrité. Le golf est régi 

par 25 règles qui définissent la manière de jouer. Et peu importe que ce 
soit lors d’un week-end entre amis ou pour la gloire, les honneurs et les 
millions au Masters d’Augusta: les règles sont toujours les mêmes. Dans 
le monde entier. À quelques exceptions près cependant. Savais-tu par 
exemple ...

Les règles sont faites pour être transgressées: c’est quelque  
chose que l’on entend souvent dans la vie de tous les jours.  

Mais pas du tout! Elles sont faites pour être respectées. Dans le golf,  
il y en a depuis le 18e siècle. On parie quand même que tu  

ne savais pas encore tout cela? 

Texte Stephan Schöttl    

... que des règles spéciales 
pour les caddies ont été 
écrites en 1864 à St. Andrews? 
On peut notamment y lire: 
«Les jurons, l’intempérance,  
la malhonnêteté et l’utilisa-
tion d’un langage inapproprié 
ou grossier sont strictement  
interdits. Dans le cas con-
traire, un licenciement est 
encouru».

... combien de balles un pro peut 
avoir dans son sac sur le parcours? 
Il existe une règle à ce sujet. Elle 
stipule qu’il peut y avoir autant de 
balles que l’on veut. Il est toutefois 
précisé qu’il doit s’agir de la même 
marque et du même modèle. Cette 
règle est également connue sous le 
nom de «One Ball Rule».

... que les règles du golf 
comportent des indications 
de temps précises pour 
le jeu? Une balle qui n’est 
pas retrouvée au bout de 
trois minutes est considérée 
comme perdue. De plus, les 
joueur·euse·s n’ont que 40 
secondes pour frapper. En 
cas de non-respect de cette 
règle, on reçoit d’abord deux 
avertissements avant de 
subir un coup de pénalité 
pour jeu lent. C’est d’ailleurs 
l’une des infractions aux 
règles les plus fréquentes 
sur les tournois des circuits 
professionnels.

... qu’il existe une règle très 
particulière sur le parcours du 
Skukuza Golf Club au parc 
national Kruger en Afrique du 
Sud? Face aux gros animaux 
que l’on peut parfois ren
contrer là-bas, la décision 
suivante a été prise: «Si une 
balle termine sa course à  
proximité d’un animal dange-
reux tel qu’un hippopotame 
ou un crocodile, une autre 
balle peut être droppée à une 
distance sûre, pas plus près  
du trou, sans pénalité».

... quelle règle n’est pas respectée à presque chaque 
partie? Il est officiellement interdit de demander à un·e 
partenaire de flight quel club de golf iel vient d’utiliser. 
Toute forme de conseil est interdite et peut entraîner des 
sanctions. On ne doit donc rien faire sur le parcours  
qui puisse aider un·e coéquipier·ère à améliorer son jeu.  

... qu’il existe même une règle spécifique concernant 
les cactus dans les décisions de l’USGA? Elle stipule: 
«Si votre balle atterrit à côté d’un cactus, vous 
pouvez vous envelopper le bras ou la jambe dans une 
serviette pour vous protéger des épines lors de la 
frappe. En revanche, il est interdit de recouvrir  
le cactus d’une serviette». 

... quelle était la première 
règle officielle du golf? Treize 
règles ont été établies en 1744 
à Édimbourg pour le premier 
tournoi de golf «Open» du 
monde, à Leith. La règle 
numéro 1 stipulait qu’il fallait 
envoyer sa balle à moins d’une 
longueur de club du dernier 
trou joué.
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Pour les professionnels du DP World Tour, 
Dubaï est le grand objectif de la saison. C’est 
là que se déroule traditionnellement en no-
vembre la fin de saison des meilleurs, avec 
une fois encore un énorme prize money en 
jeu. Pour les golfeur·euse·s de Suisse, c’est le 
Golf Parc Holzhäusern qui a été cette année 
le théâtre du tournoi final du Migros GolfCard 
Trophy 2024 by Engadine Golf Club. 

Ici aussi, l’objectif était bien évidemment de 
réaliser la meilleure performance possible. 
Pas moins de 27 birdies ont été réussis! Mais 
c’est bel et bien le plaisir de jouer ensemb-
le au golf qui était au cœur de l’événement. 
Outre le tournoi en scramble sur 18 trous, il 
y a également eu des collations, un apéri
tif, ainsi qu’un dîner raffiné au restaurant 
Albero. Le temps fort côté sportif a été le 
«Beat the Pro», un challenge face à Caroline 
Rominger au 11e trou. Onze joueur·euse·s 
ont même réussi à remporter le duel.  

La série de tournois 2024 s’est tenue sur  
26 magnifiques terrains de golf à travers 
toute la Suisse, même si une météo souvent 
peu clémente a mis des bâtons dans les 
roues de l’organisation et des joueur·euse·s. 
Le coup d’envoi a été donné en avril au Golf 
Club Lugano. Les compétitions étaient ou-

vertes aux golfeur·euse·s de tous les clubs, 
à l’exception de la finale, réservée aux meil-
leur·e·s joueur·euse·s Migros GolfCard sur 
chaque lieu de tournoi. Sur un total de 1’654 
participant·e·s, 127 ont réussi à se qualifier. 
Cette année, le tournoi de Losone a connu 
une participation record avec 129 person-
nes au départ. 

Et en définitive, tout le monde a «gagné». 
En effet, les participant·e·s ont pu profi
ter de cadeaux de départ et d’un cocktail 
dinatoire lors de chacun des tournois. En 
outre, un tirage au sort donnait l’occasion 
de remporter à chaque fois deux nuitées 
pour deux personnes dans un hôtel parte-
naire de l’Engadine Golf Club, green-fees 
inclus bien entendu.

De plus, les personnes ayant participé à au 
moins trois tournois du Migros Golf Tour by 
Trisa Electronics (y compris le Migros GolfCard 
Trophy) cette saison ont été automatique-
ment classées dans l’Ordre du Mérite et ont 
eu la chance de remporter également de 
superbes prix.

Nous remercions toutes les personnes qui 
ont participé et nous avons hâte de vous 
revoir l’année prochaine!

MIGROS GOLFCARD TROPHY 2024: 

TOUT LE MONDE GAGNE À LA FIN
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Nous avons rencontré Urs Furrer et la capitaine actuelle, 
Nadja Schenk, pour un entretien. Urs, qui est président du 
club depuis 2010, a auparavant occupé pendant six ans la 
fonction de responsable des finances au sein du comité 
directeur. Nadja, qui s’est découvert une passion pour le 
golf après une longue expérience en hockey sur gazon, 
fait partie des quelques femmes à occuper un poste de 
capitaine en Suisse. Leur point commun: l’amour du sport 
et une véritable passion pour leur club. 

Question très directe pour commencer: pourquoi 
encore adhérer à un club en 2024? Avec ma GolfCard, 
je peux jouer presque partout sans problème. 
Nadja: Je pense que le besoin d’appartenance joue beau-
coup. Les gens sont toujours surpris de voir à quel point nos 
membres s’identifient au club. Nous avons par exemple 
fait faire des t-shirts à logo pour les équipes. Et le fait est 
que les gens les portent tout le temps. Y compris pour jouer 
en dehors du club, et même en vacances. On voit les polos 
sur Facebook et Instagram. Les gens se sentent vraiment 
très liés les uns aux autres. Quand on accueille un tournoi 
national, par exemple, ou quand on a besoin de starters 
pour les tournois du club, on a toujours beaucoup de béné
voles qui se proposent. Lors des championnats du club, 
un énorme leaderboard est tenu par de nombreux·ses 
volontaires de toutes les sections. En club, on fait partie de 
quelque chose de plus grand. 

Urs: Quand les gens ont commencé à jouer «sans club» en 
Suisse, le phénomène s’est développé à une vitesse phéno-
ménale. Mais on ne peut pas dire que cela ait beaucoup nuit 
aux clubs, comme on le craignait au départ. Les proportions 
s’équilibrent. Aujourd’hui, environ 60 % de personnes qui 
jouent sont membres d’un club. Le sport a évolué. Mais les 
clubs n’ont pratiquement pas perdu de membres. La Migros 
forme en permanence de nouveaux golfeurs et golfeuses, 
dont beaucoup rejoindront un club un jour.

Vous avez à peu près 1’050 membres?
Urs: 950 

Des pertes?
Urs: (Rires) On ne peut pas vraiment dire cela comme ça. 
Avant, on avait près de 200 jeunes membres. Lors de la 
fusion des différentes structures Migros, la décision a été 
prise d’uniformiser les frais d’entraînement à l’échelle de 
Migros. Nos cotisations juniors, qui étaient très basses 
par le passé, ont dû être augmentées dans le cadre de 
ces nouvelles dispositions. Cela nous a fait perdre un peu 
moins de 100 juniors. 
Nadja: On peut plutôt parler d’un remaniement de la 
population des membres. Un encadrement de qualité ne 
peut pas être gratuit. Il n’y a que celles et ceux qui n’étaient 
pas vraiment intéressé·e·s qui sont parti·e·s. Les juniors qui 
jouent de manière active et qui aiment le golf sont toujours 
là, bien évidemment.

Rencontre de club:

le Golfclub Bern 
Et cela représente tout de même près de 10 % des 
membres. Votre travail avec les juniors est reconnu 
par-delà les frontières régionales. Le Golfclub Bern 
a révélé des joueurs et joueuses de premier plan. 
Jordan Prutthaweewat joue désormais en pro, le 
jeune Alexander Brand fait partie des meilleurs du 
pays avec un HCP supérieur à +5 et dernièrement, 
Seraphine Müller a remporté les championnats du 
Liechtenstein. Ce n’est pas par hasard.
Nadja: C’est vrai. C’est le fruit d’un encadrement de qualité 
sur le long terme, qui offre de réelles perspectives aux jeu-
nes joueur·euse·s. Jerry Bolger, le capitaine des juniors, a 
fait un excellent travail ces douze dernières années et a su 
bâtir une solide équipe de direction. Notre section junior 
a terminé en tête du classement de l’évaluation de Swiss 
Golf cinq années de suite. Avec 99 points d’avance la der-
nière fois!

Est-ce que les membres se sentent concerné·e·s par 
le travail avec les juniors?  
Nadja: Oui et il y a aussi une certaine fierté. Beaucoup 
suivent de près les performances des juniors. Nous con-
sidérons qu’un travail de qualité avec les juniors est de 
notre responsabilité et nous devons également être en 
mesure d’offrir quelque chose aux joueur·euse·s par la 
suite. Les clubs sont souvent confrontés au même pro-
blème: à partir d’un certain niveau de jeu, beaucoup de 
joueur·euse·s quittent le navire. Nous voulons donner aux 
jeunes la possibilité de jouer au golf à un haut niveau et 
nous faisons en sorte de les garder avec nous même après 
la fin de leur carrière junior. Les succès de nos différentes 
équipes nous donnent de solides arguments à faire valoir. 
Mais notre plus grand défi du moment, c’est d’aller cher-
cher les plus de 25 ans et de réussir à les garder avec nous 
financièrement.
Urs: Pour cela, il faut des gens qui s’impliquent, qui pren-
nent des responsabilités et qui mettent la main à la pâte. 
Mais il faut aussi de l’argent, bien sûr. Voilà pourquoi 
nous avons créé le 100er-Club. Il s’agit d’une association 
de donateur·rice·s qui a pour objectif d’encourager et de 
soutenir professionnellement des juniors talentueux·ses 
et motivé·e·s. Les membres donnent 100 francs par an et 
un sponsor double ensuite le montant du don. Au début, 

l’association ne comptait qu’une trentaine de membres. 
Aujourd’hui, ils sont 270. Les présidents du 100er-Club, 
Bert Koers et, depuis 2023, Marc Vaudan, ont accompli un 
travail considérable.

Il y a de nombreux clubs où on l’on voit  
l’encouragement du sport d’un mauvais œil. 
Nadja: Je pense que nous avons bien réussi à allier golf 
sportif et golf «social». Si tu veux jouer de manière sportive, 
tu peux le faire ici. Nos équipes sont en tête de plusieurs li-
gues. Pour peu qu’iels soient sportif·ve·s et ambitieux·ses, 
les joueur·euse·s de tous les âges peuvent se lancer ici. 
Pas seulement les jeunes athlètes de haut niveau. Quant à 
celles et ceux qui considèrent le golf «seulement» comme 
un hobby reposant, iels y trouveront tout autant leur 
compte. Il y a de l’animation ici, on est loin du monastère 
(rires). Que ce soit le championnat du club ou des tournois 
récréatifs, cela attire toujours beaucoup de monde. Avant 
un tournoi, il faut mettre son réveil pour pouvoir s’inscrire 
à temps, sans quoi on finit sur la liste d’attente.

Cette combinaison, était-elle prévue? Ou est-ce que 
cela s’est fait petit à petit?
Urs: Nous avons misé sur les deux dès le départ. C’est une 
nécessité. Parce que qui finance le sport? Nos membres 
qui paient leurs cotisations. Avec un peu d’imagination, 
c’est assez facile de s’adapter aux gens. Quand on orga-
nise par exemple un tournoi récréatif suivi d’une soirée 
barbecue, il peut y avoir près de 160 personnes qui vien-
nent. À l’occasion de notre 20e anniversaire, nous avons 
organisé un tournoi amical 20 trous avec départ au canon 
sur deux jours. Il y a eu 320 inscriptions. Tout le monde 
voulait en être. 
Nadja: Le Golfclub Bern existe à travers toutes ses sections 
et tous·tes ses membres! Il y a vraiment de quoi s’amuser 
et se faire plaisir ici!

Texte et photos Mark Horyna  

Fondé en 2001 par la direction de Migros Aare de l’époque, le Golfclub Bern, basé au  
Golf Parc Moossee, compte aujourd’hui près de 1’000 membres et fait partie des plus 
grands clubs de Suisse. Mais c’est loin d’être son seul atout. Régulièrement récompensé 
pour son travail exceptionnel avec les juniors, le club est aussi un acteur incontournable  
de la scène sportive au niveau régional et national. Les équipes et les athlètes du  
Golfclub Bern jouent régulièrement pour des titres et des championnats. La liste des  
succès n’en finit pas de s’allonger. Ainsi, les dames de la série A1 de l’interclub ont été 
vice-championnes cette année et les messieurs 60+ sont devenus champions suisses  
de l’ASGS. L’ancien champion du club Jordan Prutthaweewat est passé pro après une  
carrière amateur exemplaire. Mais le club ne se distingue pas seulement par ses succès 
sportifs. Les membres bénéficient d’une vie associative très riche, avec de nombreux 
tournois et un vaste programme d’activités.
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Dans le classique hollywoodien du golf «Tin Cup» de 1996, il y a une scène formidable  
dans laquelle l’héroïne féminine, jouée par Rene Russo, s’efforce d’améliorer son swing 
avec toutes sortes d’accessoires et aides à l’entraînement. 

Texte et photos Mark Horyna 

ACADEMY
INSIGHTS

Otelfingen.  
Tech & Co

Cette scène est intéressante à plus d’un titre. 
D’une part, elle en dit long sur ce que les gol-
feur·euse·s sont prêt·e·s à s’infliger dans leur 
quête d’un swing digne de ce nom. D’autre 

part, elle illustre parfaitement toute l’imagination dont 
ont su faire preuve à l’époque les inventeur·rice·s des dif-
férents dispositifs d’aide au swing – dont certains ne sont 
pas sans rappeler les instruments de torture du Moyen-Âge 
– et, plus largement, à quel point les choses ont évolué 
d’un point de vue technique ces vingt dernières années 
dans le domaine de l’entraînement.

Bien sûr, la quête du meilleur swing possible est enco-
re et toujours au cœur de nos préoccupations. Quand le 
film avec Rene Russo et Kevin Costner, dans le rôle d’un 
ancien pro déchu, est sorti en 1996, beaucoup de gad-
gets, d’aides à l’entraînement assistées par ordinateur et 

d’outils de feedback courants aujourd’hui étaient à peine 
imaginables. 

Le smartphone n’avait pas encore été inventé, Internet 
était un mot inconnu de la plupart des gens, l’analyse 
vidéo était réservée à l’élite mondiale et les radars d’ana-
lyse du swing – aujourd’hui la norme dans les entraîne-
ments de golf classiques – n’étaient qu’une utopie pure et 
simple. En 2024, en revanche, rares sont les entraîneurs 
à donner encore des cours particuliers sans être équi-
pés d’un Trackman portable. Toute personne qui débute 
souhaite avoir des informations sur la vitesse de son 
swing, l’angle d’attaque et d’autres indicateurs similaires 
relatifs au swing, ou du moins pouvoir visualiser des chif-
fres et des graphiques correspondants sur un écran. Au-
jourd’hui, quand on écoute les conversations des accros 
à l’entraînement dans un club de golf pendant la saison 

hivernale, on pourrait facilement se croire à un congrès 
d’ingénieurs. Le swing de golf est devenu une énigme 
mathématique dont on tente de percer les secrets à l’aide 
de la technologie moderne. Et ça, il faut bien le reconnaî-
tre, c’est assez sympa!

«L’époque où nous autres professeurs devions nous fier 
uniquement à nos yeux est révolue depuis longtemps», 
déclare Stewart Franks en souriant. Au Golf Parc Otelfingen, 
près de Zurich, cet homme longiligne originaire du Pays 
de Galles fait partie des quelques membres de l’équipe 
de l’Academy dirigée par Stephan Streckert. Franks, qui, 
au terme d’une carrière internationale amateur jalonnée 
de succès, avait décidé de quitter le circuit professionnel 
pour se consacrer à ses études et à sa formation, est au-
jourd’hui professeur de golf sur le site depuis maintenant 
plus de 14 ans. «Quand j’étais jeune, j’ai eu la chance de 
jouer avec les meilleurs amateurs de ma génération. J’ai 
affronté Justin Rose et d’autres pour des titres internatio-
naux amateurs et j’ai représenté ma terre natale, le Pays 
de Galles. C’était la belle époque! Mais un jour, je me suis 
rendu compte que je n’avais pas ce «petit truc en plus» 
qui me permettrait de jouer parmi l’élite. Je me souviens 
avoir été dans le même flight que Sergio García quand il 
était jeune. Il avait 16 ans à l’époque et affichait déjà un 
handicap de -5. Il jouait d’une manière totalement dif-
férente de la plupart d’entre nous. Et encore, on n’était 
pas si mauvais que cela.» Il rit. Ça n’a pas été facile pour 
lui de réaliser que «cela ne suffirait pas», mais cette prise 
de conscience lui est venue assez tôt. Après des études de 
gestion du golf à Birmingham, Stewy devient professeur 
et s’engage dans une voie qui le mènera à l’autre bout du 
monde. Il rejoint le continent européen, puis les Maldives, 
où il enseigne pendant deux ans sur un practice. «Don-
ner des cours de golf sur une île tropicale n’est pas aussi 
exaltant et agréable que l’on pourrait le croire. On est vite 
rattrapé par le syndrome insulaire.» Avec son humour bri-
tannique pince-sans-rire, il parle de cette période comme 

Stewart Franks (Stewy) au Golf Parc Otelfingen: 
membre de l'équipe de l'Academy sous 
la direction de Stephan Streckert

d’une «prison paradisiaque». Professeur de golf passionné 
et plein d’humour, il est aujourd’hui père de trois enfants. 
Ces derniers se mettent tout doucement au golf et pour-
ront sans doute l’accompagner bientôt sur le parcours. «Je 
veux qu’ils jouent au golf pour eux-mêmes. Je suis con-
tent que ça leur plaise, mais je ne les forcerai jamais.» Il 
me regarde d’un air un peu sceptique. «Bon, maintenant, 
mets-toi dans ta position d’attaque normale.» 

Nous nous trouvons dans le pavillon de départ de 
l’Academy par un jour pluvieux du mois de septembre. Il 
n’y a pas grand-monde sur le site aujourd’hui. La saison 
touche lentement à sa fin. C’est le moment de faire le 
point sur notre jeu de ces derniers mois, de l’analyser et 
de préparer un programme pour l’hiver qui arrive. Le mo-
ment de s’entraîner.

La pièce, à peu près de la taille d’un garage, avec une porte 
qui donne sur le practice, est remplie d’appareils d’entraî-
nement, de clubs et de toutes sortes de choses qui aident 
les professeurs à nous faire progresser, nous les élèves, 
dans la bonne direction. On y retrouve aussi bien évidem-
ment l’incontournable Trackman. Mais ici, les choses sont 
un peu différentes de ce que l’on peut observer dans bien 
d’autres espaces dédiés aux cours. Une batte de baseball 
est accrochée à un mur. Il y a toutes sortes de clubs de golf 
longs, mais aussi très courts. Certains sont dotés d’étran-
ges poignées d’entraînement que la plupart d’entre nous 
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ence and Motion. Quelques secondes plus tard, l’ordina-
teur émettra un rapport qui confirmera par des faits et des 
chiffres concrets ce que je sais déjà: je transfère trop de 
poids sur mon pied droit (arrière) lors du backswing. Le 
rapport révèle encore bien d’autres choses, mais le plus 
intéressant est sans doute que l’appareil me donne en 
temps réel un feedback visuel précis sur cette erreur en 
particulier. Factuel et non discutable. 

Il faut que je modifie la façon dont je déplace mon poids. 
En me concentrant un peu, j’arrive ensuite à mieux le ré-
partir. Stewy hoche la tête, il n’est peut-être pas totale-
ment satisfait, mais il voit que j’ai compris le principe. «Ce 
qui intéresse la majorité des élèves quand ils s’entraînent 
avec cet appareil, c’est surtout le feedback immédiat. Le 
fait d’associer une stimulation visuelle à un mouvement 
exécuté de manière consciente peut aider à élaborer et 
à consolider de nouveaux modèles de mouvement.» On 
voit tout de suite ce qui cloche dans le swing. Sur le long 
terme, l’appareil permet une véritable amélioration. En 
effet, le transfert excessif du centre de gravité pendant le 
backswing génère de nombreux problèmes. Un entraîne-
ment ciblé et un contrôle régulier peuvent y remédier. Il 

n’ont pas eues entre les mains depuis le cours de prépara-
tion à l’autorisation de parcours. Une erreur, semble-t-il. 
«Scottie Scheffler, peut-être le meilleur joueur de sa gé-
nération, s’entraîne tous les jours avec. Le grip est l’une 
des bases fondamentales du jeu», explique Stewy en se 
saisissant d’un club pour enfants. La société Snag fabri-
que des accessoires spéciaux destinés à enseigner le golf 
de manière ludique. Ils émettent des sons selon qu’ils sont 
bien ou mal manipulés. La salle dispose d’un miroir rond 
pour l’auto-évaluation et de bien d’autres choses encore. 
Une véritable caverne d’Ali Baba des appareils d’entraîne-
ment. Les fans de gadgets et d’accessoires en tout genre 
y trouveront leur compte. Il y a beaucoup d’appareils de 
feedback.

Stewy attire mon attention sur un écran au sol devant moi. 
Il est relié à une plaque encastrée dans le tapis de départ 
et illustre par un graphique lumineux la répartition de 
mon poids entre mes deux pieds. 

Le SAM Balance Lab
Je frappe quelques balles pendant que l’appareil mesure 
et analyse mes mouvements. SAM est l’acronyme de Sci-

n’est pas toujours facile de ressentir la répartition égale 
ou inégale du poids entre les pieds pendant le swing. Le 
feedback visuel est d’une grande aide en ce sens.

Mais le SAM BalanceLab a encore d’autres chiffres à nous 
révéler. Il évalue la répartition du poids tout au long du 
swing. Il détermine le pourcentage de poids que l’on met 
au niveau des orteils ou des talons et bien d’autres choses 
encore.

Stewy est conscient des problématiques inhérentes à ce 
type d’informations. «La plupart du temps, je ne montre 
qu’une partie des résultats à mes élèves. Cela suffit en gé-
néral. S’ils en voyaient plus, ce serait difficile à gérer.»

La K-Vest
On se glisse dans un harnais léger, on enfile une ceintu-
re et on fixe un petit émetteur à son gant. Ensuite, on fait 
calibrer l’appareil. Sur l’écran, apparaît une simulation un 
peu étrange d’un corps, que l’on peut observer sous tous 
les angles. 

Pour résumer le principe en quelques mots, la K-Vest 
est un système de capture de mouvement qui permet 
d’enregistrer et d’analyser la rotation des épaules et des 
hanches, ainsi que les mouvements linéaires du corps 
pendant le swing. Là encore, des quantités de données 
informatisées sont générées, permettant à l’entraîneur 
et à ses élèves de tirer des conclusions importantes. Le 
système peut également être utilisé à des fins d’entraî-
nement, rendant le mouvement correct du swing visible 
et audible grâce à des signaux sonores. Il permet donc de 
corriger les mouvements inefficaces pendant le swing en 
se basant sur le feedback et de les remplacer par des mou-
vements corrects. Cela paraît plus compliqué que ça ne 
l’est en réalité, mais les graphiques illustrant la séquence 
de mouvements ne sont pas très faciles à lire. Malgré tout, 

l’appareil est plus efficace qu’on ne pourrait le croire. La 
personne qui joue reçoit un feedback immédiat à chacun 
de ses mouvements. On entend quand le swing est cor-
rect.

Nous avons changé de décor. En quelques gestes experts, 
Stewy déroule un tapis de putting, installe l’appareil sui-
vant et équipe mon putter d’un capteur.

Le SAM PuttLab
Le SAM PuttLab est un système de pointe qui enregistre et 
analyse en détail le mouvement du putt. Grâce à des cap-
teurs à ultrasons, il mesure jusqu’à 28 paramètres, dont 
l’orientation de la face du club, la trajectoire du swing et 
l’impact. Ces données sont traitées par ordinateur afin de 
fournir une analyse précise et objective de chaque tech-
nique de putt. On parle ici d’infimes variations de degrés. 
Pour quelqu’un qui, comme moi, se considère comme un 
putter émotionnel, c’est à la fois passionnant et déroutant. 
Une chose que Stewy peut parfaitement comprendre. 

«Tous ces outils ne sont pas adaptés de la même manière 
à chaque élève: les personnes se considérant comme des 
“joueurs d’émotions” risquent de se sentir dépassées par 
la quantité de données. Mais ils sont toujours utiles, car 
ils fournissent des informations concrètes et incontesta-
bles.» Un accompagnement professionnel est toutefois 
indispensable pour l’analyse des données. Mais cela fait 
partie de la mission des pros d’Otelfingen.

Des entraînements avec les appareils présentés ici peu-
vent être réservés auprès de l’Academy à Otelfingen. 
Stephan Streckert propose même un stage de putting 
de six heures. 

Inscription au 058 568 68 00 et 
academy.otelfingen@migrosgolf.ch.



More than 100 golf courses with a great climate all year round at andalucia.org

Roman mosaics. Lebrija Palace, Seville The Parador of Carmona Barroque Architecture, Osuna Lebrija

Sevilla



26 27

Membres ou non, Migros Golf nous fera à nouveau voyager en 2025. En Italie, en  
Espagne, en Grèce et pour la première fois en Finlande pendant l’été. Autre nouveauté: 
deux semaines d’entraînement pour golfeur·euse·s débutant·e·s avec les Swiss PGA Pros  
de la Migros Golf Academy en hiver, ainsi qu’un voyage de groupe pour golfeur·euse·s  
de moins de 35 ans au printemps. 

Texte Stephan Schöttl 

DESTINATION  
VACANCES DE GOLF!

DU 23 FÉVRIER AU 2 MARS 2025  

VOYAGE EN GROUPE U35
ANDALOUSIE, ESPAGNE   

Golf et socialisation – réservé aux golfeur·eu-
se·s de moins de 35 ans, notre voyage de 
groupe en Andalousie leur permettra de 
passer d’agréables moments en dehors du 

terrain de golf, de rencontrer de nouvelles personnes, de 
chiller et de faire la fête ensemble. Les boissons comman-
dées de 17 h à minuit sont incluses dans le prix du voyage. 
L’idéal pour de longues soirées au bord de la piscine ou 
au bar. Les personnes qui le souhaitent auront la possibi-
lité de participer chaque jour à un tournoi comptant pour 
le handicap et de remporter des cartes-cadeaux Migros. 
Outre les deux spectaculaires parcours 18 trous situés à 
proximité de l’hôtel, nous jouerons également au Real 
Club Sevilla Golf, un chef-d’œuvre de José María Olazábal. 
Nous nous rendrons également au club de golf Isla Canela, 
un links plat de 18 trous entre dunes vallonnées, eucalyp-
tus et orangers.

Nous logerons au Precise Resort El Rompido, un com
plexe hôtelier cinq étoiles. Il dispose de 196 chambres 
modernes, de plusieurs piscines, d’un spa et d’une salle de 
sport. Il compte en outre divers bars et restaurants. L’hôtel 
est accessible par vol direct avec Edelweiss, incluant le 
transport gratuit du sac de golf.

Les détails des voyages sont  
disponibles sur notre site Web.

DU 26 JANVIER AU 2 FÉVRIER 2025 
DU 2 AU 9 FÉVRIER 2025

STAGES DE GOLF 
ANDALOUSIE, ESPAGNE   
Deux séjours sont également prévus en hiver avec la Migros 
Golf Academy au complexe de golf Precise Resort El 
Rompido 5***** en Andalousie. Les golfeur·euse·s y béné-
ficieront de conditions optimales pour le jeu et l’entraîne-
ment, même à cette époque de l’année. La particularité de 
ces séjours: ils sont destinés aussi bien aux golfeur·euse·s 
expérimenté·e·s qu’aux parfait·e·s débutant·e·s n’ayant guè-
re tenu de club en main. L’entraînement se fera en groupes 
séparés. Tandis que les un·e·s peaufineront leur jeu avec un 
Swiss PGA Pro, les autres s’initieront intensivement au golf. 
Il sera même possible de passer l’examen d’autorisation de 
parcours sur place. Le terrain de golf situé juste à côté de 
l’hôtel se partage entre un parcours nord et un parcours 

sud. Entourés de pins et d’orangers, tous deux offrent une 
vue imprenable sur l’Atlantique. Les participant·e·s auront 
quartier libre pendant une journée, ce qui leur donnera par 
exemple l’occasion de visiter Séville ou Huelva, l’une des 
plus anciennes villes d’Europe. El Rompido est facilement 
accessible depuis Séville ou Faro, par vol direct au départ 
de Zurich avec Edelweiss. Les sacs de golf sont transportés 
gratuitement par la compagnie aérienne.

DU 14 AU 21 MARS 2025

COSTA NAVARINO
PÉLOPONNÈSE, GRÈCE  

C’est dans l’une des régions les plus préservées de Grèce 
qu’a vu le jour une destination de golf au charme unique, 
loin des flots de touristes, dans un paysage côtier intact. 
Costa Navarino, au sud-ouest du Péloponnèse, n’est pas 
seulement devenue l’une des destinations les plus pri-
sées d’Europe pour les vacances de golf, elle a également 
été distinguée à plusieurs reprises par des prix de durabi-
lité. Première destination avec plusieurs terrains de golf 
dans l’est de la région méditerranéenne, le site a obtenu 
le statut GEO Certified® pour ses deux parcours 18 trous, 
Dunes et Bay. Notre voyage nous conduira au complexe 
hôtelier cinq étoiles The Westin, en bord de mer, avec des 
kilomètres de plage de sable. Les participant·e·s auront le 
choix entre les quatre terrains de golf de l’hôtel. Conçu par 
Bernhard Langer, ancien vainqueur de Masters, le «Dunes» 

comporte de nombreux greens légèrement surélevés et 
protégés par des bunkers. Le «Bay» est très différent, avec 
des trous sur la plage et d’autres qui traversent des gorges 
ou des oliveraies. De superbes points de vue sur la mer 
Ionienne attendent les joueur·euse·s à chaque instant. Le 
«Hills» a été dessiné par José María Olazábal. Légèrement 
vallonné, ce parcours 18 trous est situé sur un plateau sur-
plombant le «Bay». Le quatrième parcours est l’«International 
Olympic Academy», un véritable défi sportif avec ses 6’366 
mètres de long et ses quelque 60 bunkers. On peut aussi fa-
cilement s’y laisser distraire par la vue: certains trous sont 
juste au bord de la falaise. 
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JUILLET 2025

GOLF D’ÉTÉ EN FINLANDE 
 
La Finlande est célèbre pour ses paysages naturels 
impressionnants. Ses milliers de lacs, ses forêts luxu
riantes, sa côte au sud et ses montagnes au nord. Le golf 
y est un sport assez récent, la fédération nationale de golf 
n’ayant été créée qu’en 1957. Il existe désormais dans tout 
le pays de nombreux terrains, hôtels de golf et complexes 
hôteliers qui valent le détour. La plupart d’entre eux se 
trouvent au sud. Le soleil y brille plus de 20 heures par jour 
pendant l’été. Et c’est ce qui rend le golf si particulier en 
Finlande, car, grâce au soleil de minuit, il est possible de 
jouer presque 24 heures sur 24 à cette époque de l’année, 
avec une luminosité naturelle même tard le soir et pen-
dant la nuit. Notre voyage nous mènera directement dans 
la capitale Helsinki et sur cinq différents terrains de golf de 
la région: le Master Golf d’Espoo, situé sur les rives du lac 
Bodom, sur le domaine d’un manoir historique, à 25 kilo-
mètres du centre d’Helsinki. Le Nordcenter Golf & Country 
Club longe les fjords, traverse des forêts et des parcs. Le 
parcours Tali du Helsingin Golf Club, certifié GEO, est le 

DU 25 AU 29 AVRIL 2025

BOGOGNO GOLF RESORT
PIÉMONT, ITALIE 
Situé dans le nord de l'Italie, le Bogogno Golf Resort compte 
depuis des années parmi les destinations GolfCard les plus 
prisées. Au printemps, l’agréable climat de la magnifique 
région du lac Majeur offre des conditions parfaites pour at-
taquer la nouvelle saison de golf. Le complexe comprend 
deux parcours 18 trous. Inaugurés en 1997, tous deux ont 
été conçus par Robert von Hagge, à qui l’on doit notam-
ment Le Golf National à Paris et le club exclusif La Costa 
Club en Californie. Légèrement vallonné, le parcours «Del 
Conte» est comparable à un links et représente un véritable 
défi sportif avec ses obstacles d’eau et ses longs bunkers. 
Le parcours «Bonora» se fond dans le paysage à la manière 
d’un parc. Le 18 trous constitue en effet à lui seul une vé
ritable excursion dans le paysage de montagnes et de 
vallées du Piémont. Les participant·e·s pourront 
également jouer sur le parcours de champion-
nat 27 trous de Castelconturbia, à seulement 
huit kilomètres de là. Il y aura chaque jour la 
possibilité d’effectuer une partie comptant 
pour le handicap. Notre résidence sera le 
Bogogno Golf Resort 4 étoiles, qui offre, 
depuis son toit-terrasse, une vue magnifique 
sur le Mont Rose.  

DU 24 AU 31 MAI 2025

CHERVÒ GOLF
LAC DE GARDE, ITALIE 

En 1786, Goethe s’enthousiasmait déjà pour le lac de 
Garde, qu’il qualifiait de «spectacle exquis». Depuis lors, 
des millions de touristes du monde entier marchent cha-
que année sur les traces du poète. La région compte plu
sieurs terrains de golf. Chacun a son propre caractère et 
tous sont praticables à l’année. Notre voyage nous mène-
ra au Chervò Golf Hotel Spa & Resort, entre Sirmione et 
Desenzano, à l’extrémité sud du lac. Le complexe, bordé 
d’un terrain de golf de 36 trous, trouve son origine dans 
une ancienne abbaye datant de 1104. Le club Chervò Golf 
San Vigilio existe depuis 2009, ce qui en fait non seule-
ment le plus récent dans cette région de golf, mais aussi 
le plus grand avec ses 36 trous. Le terrain se divise en trois 
parcours: Benaco, Solferini et San Martino, ainsi que neuf 
trous d’entraînement. Tous sont entourés de douces colli-
nes et d’une végétation variée. Les participant·e·s joueront 
également à Arzaga, un parcours de style typiquement 
américain conçu par Jack Nicklaus. Une partie au Golf 
Club Verona est également prévue. Niché dans des vigno-
bles vallonnés, ce parcours compte parmi les plus emblé-
matiques d’Italie de par sa longue histoire et son design 
charmant. 

plus ancien 18 trous de Finlande. Il est situé dans un quar-
tier résidentiel de Pitäjänmäki. À Kytäjä, on trouve deux 
terrains de golf primés, le South East et le North West. 
Dans un cadre verdoyant, au bord de l’eau et entourés 
de forêts, ces parcours conçus par le Canadien Thomas 
McBroom offrent de larges fairways et des conditions de 
jeu équitables. Le terrain de golf de Linna à Hämeenlin-
na est exigeant et a fait l’objet ces dernières années de 
nombreux éloges dans les classements nationaux et in-
ternationaux. Il a notamment été élu meilleur complexe 
de golf de Finlande en 2021. Entre deux séances de golf, 
une journée de repos est prévue, au cours de laquelle 
une visite guidée d’Helsinki est proposée en option. Nous 
séjournerons au Clarion Hotel Helsinki (cinq nuits) et à 
l’Hotel Vanajanlinna (deux nuits). Le soir, nous dînerons 
dans des restaurants locaux soigneusement sélectionnés. 
Le voyage sera accompagné par une collaboratrice finlan
daise de Migros Golf.



Après l’arrivée, un cocktail dînatoire était 
au programme le soir au Barceló Sevilla 
Renacimiento, où le groupe était héber-
gé pour trois nuits. Cet hôtel 5 étoiles se 
situe sur l’Isla de la Cartuja, à seulement 
cinq minutes en voiture du centre-ville de 
Séville.

Le golf était bien évidemment le thème 
central du séjour. Ce n’est pas pour rien 
que l’Andalousie est considérée comme le 
paradis du golf. La région compte plus de 
100 terrains de golf – une concentration de 
sites unique en Espagne. Le groupe s’est 
d’abord rendu au Real Club Sevilla Golf. 
Le parcours, conçu par le golfeur profes-
sionnel espagnol José María Olazábal, a 
déjà accueilli plusieurs grands tournois 
et championnats. Plus de 10ʹ000 arbres 
émaillent le paysage de ce 18 trous. Le 
deuxième lieu où le groupe a pu jouer, 
le Club Zaudín Golf, a suscité tout autant 
d’enthousiasme. Le parcours, dessiné par 
la légende du golf Gary Player, est bordé 
d’orangers, d’oliviers et de palmiers. Le dé-
cor parfait pour prendre quelques photos 
souvenir. Le dernier jour de leur séjour, les 
golfeur·euse·s ont eu une nouvelle occa-
sion de profiter du Club Zaudín Golf, ain-
si que des températures estivales et des 
magnifiques paysages.

Ce séjour riche en émotions restera gravé 
dans les mémoires, non seulement sur 
le plan sportif, mais également en ce qui 

concerne le pays et ses habitants, sans 
oublier la culture qui, tradition oblige, 
n’est jamais en reste lors de la «Race to 
Andalucía». Parmi les temps forts, on peut  
citer la visite des ruines de la ville d’Itálica, 
dont les origines remontent à l’an 206 
avant Jésus-Christ. Une journée a été con-
sacrée à la capitale andalouse, Séville, le 
«berceau du flamenco»: une visite guidée 
a permis d’admirer les monuments les plus 
célèbres. Le soir, le groupe s’est rendu au 
musée du flamenco et a pu admirer un 
spectacle de danse exceptionnel dans une 
ambiance feutrée. La dernière nuit a été  
passée dans le pittoresque Parador de 
Carmona, un palais transformé en hôtel. 
Une visite de la ville de Carmona était 
également au programme. Ce fleuron 
touristique de l’Andalousie a conservé 
de nombreux vestiges des cultures et des 
époques les plus variées. 

À la fin du séjour, le constat était unanime: 
tout le monde serait bien resté un peu plus 
longtemps. Et bien entendu, la plupart 
des participant·e·s espèrent terminer une 
fois encore (ou voir leurs acolytes en faire 
autant) au 37e rang lors du Migros Golf 
Challenge de l’année prochaine.

Orthopodo Malgaroli

Sentez la différence avec les 
semelles imprimées en 3D sur mesure
d'Orthopodo Malgaroli – pour des 
pieds en pleine forme sur et en dehors
du terrain de golf.

Prochaine étappe: prenez rendez-vous avec nos spécialistes 
au centre de Baden ou de Lucerne sous www.orthopodo.ch.

Caroline Rominger
8 fois championne suisse

Plus de performance.
Plus de stabilité. 
Plus de confort. 

„ Les semelles de golf sur mesures 
d‘Orthopodo m‘offrent une sensation 
fantastique et une stabilité accrue
pendant le swing. “

partenaire officiel
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Edelweiss WK 220: un numéro de vol synonyme de séjour de rêve 
en pays andalous pour un groupe de petit·e·s chanceux·ses. Les 
golfeurs et golfeuses ayant terminé à la 37e place du classement 
net de chacun des lieux de tournoi du Migros Golf Challenge 2024 
ont décollé de Zurich pour un voyage découverte accompagné  
de cinq jours en Andalousie. Le tout dans une ambiance fabuleuse 
dès les premiers instants et avec un programme bien rempli.

LA RACE TO ANDALUCÍA 2024:  

CINQ JOURS DE GOLF  
ET DE CULTURE 
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très sportif, mais c’était pour la bonne cause!» La bonne 
cause, c’était le tournoi Pink Ribbon de cette année au 
Golfclub Breitenloo, et pour s’offrir des mulligans comme 
ces messieurs, il fallait débourser 50 francs. Pour Maja, 
qui a gagné sa place de départ grâce à la Migros GolfCard, 
c’était le premier tournoi caritatif de ce genre, mais «cer-
tainement pas le dernier». Le Pink Ribbon Tour est une 
série de tournois qui sensibilise à la nécessité de dépista-
ge précoce du cancer du sein et qui a permis de récolter, 
ces dernières années, plus de 2,8 millions de francs suisses 
pour la recherche et les projets de lutte contre le cancer 
du sein grâce à différents événements de solidarité. Une 
cause essentielle, puisque rien qu’en Suisse, plus de 6’500 
femmes sont touchées chaque année par cette maladie, 
parmi lesquelles environ 1’400 en meurent. Un diagnostic 
précoce de la maladie peut augmenter de manière signifi-
cative les chances de survie des personnes touchées. «Le 
tournoi de Breitenloo était génial et on en a bien profité, 
il y avait une super ambiance», déclare Maja, qui est ori-
ginaire de Stuttgart dans le Bade-Wurtemberg et qui vit 
en Suisse depuis 24 ans avec sa famille. C’est au Migros 
Golf Parc Holzhäusern qu’elle a découvert le golf et elle est 
depuis restée une de. «Le golf avait toujours été le sport 
de mon mari avant. Je n’avais pas le temps de m’y mettre, 
mais en 2001, j’ai fini par passer l’autorisation de parcours 
et j’ai opté pour la GolfCard. L’offre répond parfaitement à 
mes besoins. Il y a vraiment de beaux tournois et les gens 
que j’y rencontre sont généralement très sympas. On se 
retrouve régulièrement lors des différents événements. 
Il n’y a pas forcément besoin d’être membre d’un club 
huppé.» Devenir golfeuse Migros ne lui a pas fait oublier 
ses ambitions sportives, loin de là. Ces dernières années, 
elle a multiplié les tournois et fait baisser son handicap à 

Visages &    
    histoires

Tobias Bussmann
«Oui, je suis vraiment du matin, c’est certain», déclare 
Tobias Bussmann. Voilà déjà deux heures qu’il est au 
bureau quand nous nous rencontrons en appel vidéo, un 
lundi vers huit heures. «Sur le parcours aussi. Déjà, j’aime 
cette atmosphère si particulière quand j’arrive en tout 
premier au tee le matin, qu’il n’y a pas encore de traces 
de pas sur le fairway et que le parcours est tout à moi. Une 
partie de golf peut vraiment s’apparenter à quatre heures 
de vacances dans ces cas-là. Et puis, une partie le matin se 
finit assez rapidement, ce qui permet de passer le reste de 
la journée en famille.» Très pris le reste de la semaine par 
son travail d’organisateur d’événements, il est heureux de 
pouvoir passer le dimanche après-midi avec sa femme et 
ses enfants. C’est seulement à la trentaine qu’il s’est mis 

un chiffre honorable de 15. «Pour m’améliorer, il faudrait 
probablement que je m’entraîne davantage, mais j’aime 
trop être sur le parcours pour cela.»

Pius Hotz
Pius Hotz rayonne de bonheur: le souvenir et la ferveur 
du tournoi de la veille sont encore tout frais dans son 
esprit. Comme je le comprends. Participer à un Pro Am, 
c’est vraiment une expérience unique. En effet, à moins 
de travailler pour une société organisatrice, de dépenser 
beaucoup d’argent, de disposer de très bonnes relations 
ou, comme Pius et ses partenaires de jeu, d’avoir la chance 
de remporter une place, par exemple dans le cadre d’un 
tirage au sort de Migros Golf, jouer aux côtés d’un pro en 
reste généralement au stade de projet dans la bucket list. 
«Tout était absolument génial!» Aux côtés de ses partenai-
res de flight, il a eu la chance de participer au Pro Am du 
Challenge Tour au Golf Saint Apollinaire de Bâle en com-
pagnie du professionnel du Tour danois John Axelsen, 
qui a terminé à une excellente deuxième place au Wittels-
bacher GC début septembre. «John était super sympa et 
vraiment cool, il a beaucoup échangé avec nous et nous 
a aussi parlé ouvertement de son univers professionnel.» 
C’est une chose qui ne va pas de soi, loin de là. Pour un 
certain nombre de pros, ces événements s’apparentent 
plus à des corvées qu’il faut réussir à caser dans un emploi 
du temps déjà bien chargé. Souvent, la communication 
avec les amateur·rice·s est réduite au minimum. Cerise 
sur le gâteau de cette formidable expérience: Pius et son 
équipe ont terminé à la deuxième place!

au golf, quand «les genoux et les hanches ont commencé à ne 
plus suivre pendant les matchs de foot». «Je m’y suis mis avec 
mon frère en 2017.» Comme souvent quand on découvre le 
jeu sur le tard, le golf est rapidement devenu une véritable 
passion pour lui. Tobias se met à rire quand je lui parle des 
balles de golf sur l’étagère accrochée au mur derrière lui. Il 
possède en effet une collection assez impressionnante de 
balles estampillées qui lui viennent de ses voyages de va-
cances ou de partenaires commerciaux amis. Mais il lui reste 
encore de la place pour en accueillir d’autres sur l’étagère. 
«Quand je suis en déplacement professionnel, ce qui m’arrive 
assez souvent, j’ai aussi l’occasion de jouer au golf de temps 
en temps», dit-il en souriant. Ça a été une chance énorme pour 
lui de remporter une place au Pro Am du Swiss Ladies Open 
de cette année dans le cadre d’un tirage au sort. «J’avais déjà 
eu la chance de participer à plusieurs tournois Pro Am dans 
le cadre de mon travail. Forcément, c’est assez stressant pour 
nous, les amateurs, et sur les premiers trous, je suis toujours 
un peu nerveux.» Mais, lors du Pro Am organisé à l’occasion 
du VP Bank Swiss Ladies Open à Holzhäusern, la simplicité et 
la décontraction de la pro Ellie Givens lui ont permis de vite 
surmonter ses appréhensions. «La partie était vraiment sym-
pa. Et c’est génial de pouvoir observer les pros à l’œuvre. Le 
fait est que leur manière de jouer est totalement différente. Et 
puis, l’évènement était super bien organisé. Tout était parfait 
du début jusqu’à la fin. C’était super!» 

Maja von Lersner-Karg
Maja secoue la tête en riant. «Devant nous, il y avait un flight 
de messieurs qui se sont payé des mulligans.» Un compor-
tement assez difficile à comprendre pour cette ancienne 
joueuse de handball passionnée de sport. «Bon, ce n’est pas 

On dit souvent que si l’on participe à des tournois, c’est pour gagner. Mais on peut  
aussi gagner pour participer à des tournois, les tirages au sort organisés par Migros Golf AG  
en sont la preuve. Nous avons rencontré trois golfeur·euse·s à qui la chance a souri.

Texte Mark Horyna
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Encore une saison de golf qui touche à sa 
fin. Encore une année ponctuée de hauts et 
de bas, sur le parcours comme en dehors. 
Celles et ceux qui me connaissent savent 
que j’aime profiter de cette période pour 

m’offrir un petit retour en arrière, me poser et réfléchir un 
peu à l’année de golf qui vient de s’écouler.

Un de mes grands moments de l’année en matière de 
golf, je l’ai vécu à la fin de l’été, lors d’un super événe-
ment organisé par Migros GolfCard. Aux côtés de nom-
breux·euses autres passionné·e·s de golf, j’ai assisté à une 
soirée cinéma en plein air très spéciale à Winterthour. Tu 
te demandes certainement quel est le rapport avec ma 
saison de golf. Eh bien, je vais te le dire. C’est le film que 
l’on a regardé: «La légende de Bagger Vance». Un film 
que bon nombre de golfeur·euse·s ont certainement déjà 
vu. Pour celles et ceux qui n’auraient pas eu cette chance 
ou qui ne s’en souviendraient pas très bien, l’histoire se 
résume en quelques mots.

En 1931, sur fond de crise économique, Adèle tente de 
sauver le coûteux terrain de golf de son défunt père. Pour 
en assurer la promotion, elle organise un gigantesque tour-
noi et lance un défi aux plus grands golfeurs de l’époque: 
le gentleman Bobby Jones et le playboy Walter Hagen. Et 
pour susciter l’intérêt de la population locale, elle s’assure 
également qu’un enfant du pays soit de la partie, en la per-
sonne de Rannulph Junuh, un homme à la dérive qu’il va 
falloir faire sortir de son ermitage. Cet ancien jeune espoir 

du golf s’est laissé emporter par les affres de la Premiè-
re Guerre mondiale. Quant à son swing, il l’a perdu sur le 
champ de bataille. Après la guerre, il se retire du golf et de 
la vie en général, se murant dans la solitude.

Au départ, Junuh ne veut pas entendre parler du tournoi. 
Mais lorsqu’une nuit, le mystérieux Bagger Vance surgit de 
nulle part et se propose comme caddy, il se ressaisit, res-
sort ses clubs et reprend sa vie en main.

À sa manière, le film illustre parfaitement la fascination 
que peut exercer le golf. Il regorge de précieux conseils 
pour réussir à gérer mentalement les situations difficiles 
sur le parcours comme en dehors. Mais un passage bien 
précis du film fait qu’il est et restera l’un de mes grands 
favoris.

Alors qu’il est en tête au dernier trou de la quatrième par-
tie, la balle de Junuh bouge – un petit détail que personne 
ne remarque, sauf lui et son caddy. Au lieu d’ignorer l’inci-
dent, il insiste pour en informer les arbitres et prendre un 
coup de pénalité. 

Qu’aurais-tu fait à sa place?
Pour moi, le golf est bien plus qu’un simple jeu. C’est le 
reflet de notre personnalité, une scène sur laquelle notre 
caractère s’épanouit. C’est sur le parcours que l’on voit qui 
nous sommes vraiment, comment nous gérons nos succès 
et nos échecs et à quel point nous sommes attaché·e·s aux 
valeurs du sport. 

L'HONNÊTETÉ EST  
LA MEILLEURE DES VERTUS

Texte  Rüdiger Böhm  Photo/Illustration  Mark Horyna/Adobe Stock

Mais que se passe-t-il quand la tentation de contourner les 
règles se fait sentir? Cela commence souvent de manière 
anodine. Une balle profondément enfouie dans le rough 
et l’idée qu’un simple petit coup de pied ou de club furtif 
pourrait nous sauver la mise jaillit dans notre esprit! Un 
coup que l’on croyait bon et la balle disparaît, manifeste
ment introuvable, dans les hautes herbes. Mais tout à 
coup, la voilà qui réapparaît comme par enchantement 
et qui, mystérieusement, se révèle bien meilleure que les 
circonstances ne le laissaient présager. 

C’est peut-être la pression que l’on s’impose, l’envie de 
réaliser un meilleur score, la volonté de faire bonne figure 
auprès de nos partenaires de jeu ou encore la croyance 
qu’un meilleur handicap pourrait faire de nous une 
meilleure personne.

La particularité du golf, c’est que personne ne regarde ce 
que l’on fait. En dehors des tournois, personne ne compte 
tes coups. C’est toi, et toi seul, qui en assumes la respon-
sabilité. Et c’est précisément cette responsabilité person
nelle qui rend le golf si unique. C’est un jeu d’honneur. Et 
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c’est justement dans ces moments d’incertitude que se 
révèle la véritable force d’un·e golfeur·euse – ou sa faibles-
se, justement.

Tricher, ce n’est pas seulement enfreindre les règles, c’est 
se trahir soi-même. C’est une question d’intégrité, d’hon-
nêteté envers soi-même. Et bien entendu, c’est aussi une 
question d’équité envers ses partenaires, qui jouent selon 
les règles et relèvent les mêmes défis sans tricher. C’est 
surtout en tournoi, où les prix en jeu sont souvent allé
chants, que l’on voit à quel point le fair-play et l’intégrité 
sont au cœur de ce sport. Tout avantage déloyal que l’on 
peut s’octroyer pénalise celles et ceux qui respectent les 
règles. 

Ce moment où Junuh fait passer son honneur avant une 
éventuelle victoire incarne l’essence même de ce qu’est le 
golf pour moi. Il aurait pu se taire, remporter la partie et 
n’avoir à se justifier devant personne. Mais Junuh sait que 
la véritable récompense au golf, ce n’est pas un trophée 
ou un titre, mais la loyauté envers soi-même et les valeurs 
du sport.

Donc, s’il t’arrive un jour d’être tenté·e de contourner les 
règles, pense à Junuh et à la véritable victoire au golf, qui 
ne se résume pas à un chiffre sur une carte de score. Le 
défi réside dans le fait de rester loyal·e envers soi-même et 
envers ses partenaires, même face à la tentation. La vraie 
victoire, c’est de se confronter à la réalité du parcours et 
d’être fair-play.

D’un point de vue éthique, le fair-play sur le parcours n’est 
pas une option, c’est une obligation. Chaque coup, cha-
que putt, chaque score compte – mais seulement si on les 
obtient à la loyale. Contourner les règles, c’est avant tout 
se trahir soi-même en fin de compte, mais c’est aussi trahir 
les personnes avec qui l’on joue et qui s’attendent à une 
concurrence loyale. C’est saper les principes de base sur 
lesquels ce grand sport est fondé.

À quoi bon un handicap plus bas, une récompense en 
tournoi ou un super score, s’il faut s’avouer après la partie 
que, «techniquement», on ne l’a pas mérité? Garde à 
l’esprit que c’est relativement facile de déformer un peu 
la réalité de temps en temps. Mais ton subconscient sau-
ra toujours ce qui s’est réellement passé. Reste honnête 
envers toi-même et envers tes partenaires, et accepte ce 
que le jeu te donne. Car c’est cela, la vraie victoire au golf 
– et dans la vie.

Profite bien de l’hiver et on se retrouve l’année prochaine! 
À bientôt dans les Migros Golf Parcs!

Rüdiger Böhm

Expert en motivation  

et changement,

conférencier,  

entraîneur, coach

ruedigerboehm.ch
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MIGROS GOLF NEWS
  

Texte Aglaya Peter et Stephan Schöttl

Tu sécurises les birdies,  
nous ta maison.

Systeme anti-effraction SecuriSafe Easy

Securiton SA, Systèmes d’alarme et de sécurité
www.securiton.ch, info@securiton.ch
Alpenstrasse 20, 3052 Zollikofen
 
Une entreprise du Groupe Securitas Suisse

LE GOLF PARC OTELFINGEN 
S’AGRANDIT

Trois nouveaux trous vont voir le jour dans les mois à venir 
au Golf Parc Otelfingen. Le parcours Champion 6 trous 
deviendra un parcours 9 trous, ce qui offrira des options de 
jeu supplémentaires et variées – également en association 
avec les back nines du 18 trous. Le permis de construire a 
déjà été accordé. De nombreux travaux ne pourront toute-
fois être réalisés que pendant les mois chauds et secs de 
l’année. En particulier au niveau des fairways, des greens 
et des départs. Les responsables du Golf Parc Otelfingen 
précisent qu’il faudra s’attendre à des restrictions sur le 
nouveau parcours 9 trous pendant toute la saison 2025 en 
raison des travaux de réaménagement. Les back nines du 
18 trous seront donc mis à disposition chaque matin. Et ce 
nouveau parcours a déjà un nom: «Altberg», une référence 
géographique à la région, car le Furttal est niché entre 
deux chaînes de collines, Lägern et Altberg. 

Une fois le parcours 9 trous achevé en 2026, il faudra pro-
céder à un nouvel étalonnage de l’ensemble du Golf Parc, 
afin de prendre en compte également le remodelage du 
terrain du parcours 18 trous et la restauration des bunkers. 
L’aspect général du Golf Parc fait l’objet de préoccupations 
constantes: en automne, quelque 20’000 bulbes ont ainsi 
été plantés autour du club-house, pour un accueil coloré 
au printemps. 

FÉLICITATIONS À NOS  
DEUX NOUVEAUX·ELLES PROS 
CERTIFIÉ·E·S SWISS PGA

Migros Golf assure la relève des pros dans ses propres 
rangs: Deliah Prescha du Golf Parc Oberkirch et Edoardo 
Schiantarelli du Golf Parc Waldkirch ont réussi leur for-
mation de Swiss PGA Pro, contribuant ainsi à l’excellent 
standard de qualité dans le domaine de l’enseignement 
de la Migros Golf Academy. Toutes nos félicitations aux 
deux nouveaux·elles Swiss PGA Pros! Il est possible de 
réserver un cours ou une leçon privée auprès de ces pros 
dans leurs Golf Parcs respectifs ou via PC CADDIE.

Soit dit en passant, un Swiss PGA Pro ne doit pas se con-
tenter de bien savoir jouer au golf. Divisée en plusieurs 
phases, la formation en trois ans comprend des parties 
théoriques et pratiques. Les élèves sont ainsi amené·e·s 
à travailler dans différents secteurs d’un club de golf et à 
donner des cours sous la direction de professeurs de golf 
expérimenté·e·s. En outre, les apprenti·e·s approfondis-
sent leur compréhension de la technique et de la théo-
rie du golf dans des modules de cours, apprennent des 
méthodes d’enseignement, la psychologie du coaching 
et se font une idée de l’administration et de l’organisation 
des cours de golf. Les conditions pour suivre ce program-
me exigeant sont, entre autres, une formation profession-
nelle ou une école secondaire déjà achevée, un âge mini-
mum de 18 ans, de bonnes connaissances en anglais et un 
handicap maximum de 4,4 pour les hommes et de 6,4 pour 
les femmes.
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Nous avons le plaisir de vous présenter notre site Web 
dans une version entièrement remaniée. Moderne, claire 
et conviviale: tels sont les atouts de notre toute nouvelle 
plate-forme en ligne.

En quelques clics, vous accéderez exactement à ce dont 
vous avez besoin. Que ce soit pour réserver un tee time, 
vérifier l’état actuel d’un parcours, consulter l’offre de 
cours de l’Academy, planifier un voyage, commander des 
bons d’achat, organiser un événement, profiter des avan-
tages réservés aux membres ou encore vous inscrire à un 
prochain tournoi, notre navigation optimisée vous facilite-
ra la tâche comme jamais auparavant.

En plus de ce tout nouveau design, vous retrouverez bien 
sûr toutes les informations importantes sur chacun de nos 
Golf Parcs, qui bénéficient tous d’une page dédiée présen-
tant leurs offres spécifiques.

BIENVENUE SUR MIGROSGOLF.CH

Découvre notre  
site Web – te suffit 
de scanner 
le QR code

Découvrez dès maintenant le tout nouvel univers en ligne de 
Migros Golf: innovant, structuré et entièrement axé sur vos 
besoins.

LES ATOUTS DE NOTRE NOUVEAU SITE:
•	 Une lisibilité optimale également sur smartphone  
et tablette

•	 Des conseils de pro sur l’ensemble des 198 trous pour  
une tactique de jeu parfaite

•	 L’affichage des dates des tournois et des cours pour  
l’ensemble des Golf Parcs

•	 Une présentation synthétique de l’état des parcours 
•	 La possibilité de s’inscrire en ligne pour la Migros GolfCard, 
les cartes annuelles et les événements

Parcours 18 trous Oberkirch
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GOLF SUR LE LAC GELÉ  
DE SAINT-MORITZ  

DU 5 AU 7 FÉVRIER 2025

Les GENESIS Snow Golf Days se tiendront pour la troi-
sième fois sur le lac gelé. Un évènement de golf unique 
entre le premier et le deuxième weekend du White Turf. 
Véritable événement phare sur le lac, ces journées de golf 
offrent une expérience hivernale hors du commun, même 
en semaine. L’organisation est le fruit d’une collaboration 
entre l’office du tourisme de Saint-Moritz, l’Engadine Golf 
Club et House of Swiss Golf, ainsi que différents partenaires 
tels que Migros Golf.

Un tournoi 9 trous quotidien rythmera les trois jours de 
l’évènement. Les tournois sont ouverts aux golfeur·euse·s 
de toutes les catégories – avec de superbes prix à la clé! 
Par la suite, le site sera ouvert à tous·tes les amateur·rice·s 
de golf.
Inscriptions: snowgolfdays.ch

Migros Golf met en jeu 50 places de départ pour le jeudi 
6 février 2025. Rendez-vous dans notre newsletter pour 
plus d’informations.

ACCORDEZ-VOUS 
UN HOLE-IN-ONE.
L’apéritif qui suit est pris en charge par  
l’assurance de votre carte Diners Club Golf.

Profitez-en dès maintenant:  
dinersclub.ch/mgp

CALENDRIER DE 
L’AVENT MIGROS GOLF 
2024

La période des fêtes de fin d’année est mar-
quée par tant de belles coutumes et traditi-
ons. Mais rares sont celles à être aussi popu-
laires que le calendrier de l’Avent. Son histoire 
remonte au milieu du 19e siècle. Autrefois, 
dans de nombreuses familles, on dessinait 
24 traits sur le mur et chaque jour, les enfants 
avaient le droit d’en effacer un. Très vite, l’idée 
devient un véritable succès commercial. En 
1903, l’éditeur munichois Gerhard Land fait 
produire le premier calendrier de l’Avent clas-
sique en papier avec 24 images à découper ou 
à coller. Depuis, les calendriers sont même 
devenus un enjeu économique majeur pen-
dant la période de l’Avent. Il y en a pour tous 
les goûts ou presque, de la version classique 
avec des chocolats, jusqu’aux biscuits pour 
chiens, en passant par les chips, les produits 
cosmétiques, l’alcool ou encore les jouets. Le 
calendrier de l’Avent est un incontournable 
dans la plupart des foyers – et sur le site Web 
de Migros Golf aussi!

Chaque année, il fait passer le temps plus vite 
en attendant Noël. Grâce à la générosité de 
nos partenaires, de superbes prix d’une valeur 
de plus de 16’000 CHF sont en jeu. Les gains 
satisferont toutes les envies avec des acces-
soires de golf, des bons de green-fee, des sacs 
de voyage, du matériel de fitness, de la déco-
ration d’intérieur, des voyages et même un 
chariot électrique. Il ne faut donc pas hésiter à 
venir tous les jours sur le site afin de participer!
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SEAMASTER AQUA TERRA
Co-Axial Master Chronometer 
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PRÉCISION

Ambassadeur d’OMEGA, Rory McIlroy est depuis plus d’une 

décennie au sommet de son sport, remportant de nombreuses 

victoires et relevant continuellement le niveau d’exigence en matière 

de précision. En quête perpétuelle d’excellence, Rory a choisi la 

Seamaster Aqua Terra Co-Axial Master Chronometer. Un garde-

temps d’exception, parfaitement adapté au golf, où souci du détail 

et performances de haut standing sont essentiels à la réussite.


